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Le SPV -  Une voie d’avenir 

 Des objectifs simples 
 

 Le Service de Pre paration a  la Vie (SPV) regroupe des e quipes de vie, ve ritables commu-
naute s engage es dans une marche d’espe rance pour un monde plus respectueux de la dignite  de tous et 
chacun. Ses objectifs sont ceux de la premie re communaute  chre tienne (voir le site 
www.spvgeneral.org) relus pour notre temps et selon la re alite  des milieux ou  les e quipes vivent et che-
minent.  Ils appellent donc a  une expe rience spirituelle incarne e dans un monde en mouvement, un 
monde en attente de libe ration et en recherche de paix, de justice et de tendresse. 
 

Des voies diverses vers un monde meilleur 
 
 Le SPV propose des voies varie es qui tiennent compte de plusieurs cheminements.  Nous retrou-
vons donc des e quipes de jeunes et de moins jeunes : 
 

 Des e quipes juniors : des jeunes du secteur primaire des e coles, de 8 a  12 ans; 
 Des e quipes seniors : des jeunes de 13 ans a  adultes, des jeunes e tudiants des e coles secon-

daires, des colle ges (ce gep ou lyce e) et des universite s, des jeunes travailleurs, des adultes; 
 Des e quipes interge ne rationnelles, des e quipes d’aî ne s, des communaute s chre tiennes en-

tie res dans de petits villages (en Haî ti par exemple). 
 

En somme, toute personne, peu importe son a ge, qui de sire cheminer sur la route d’une vie heu-
reuse, peut oser la vie et s’engager dans une de marche de fraternite  a  la manie re du SPV. 

 
À  travers les divers pays ou  le SPV offre son soutien dans des de marches de vie solidaire, nous 

retrouvons des jeunes et des adultes de diverses nationalite s, d’autres religions que le catholicisme (des 
jeunes musulmans dans plusieurs e quipes d’Àfrique, des jeunes d’autres confessions chre tiennes), mais 
aussi des jeunes qui ne s’identifient pas, pour l’instant a  une des grandes traditions religieuses de notre 
monde. 

 
 

http://www.spvgeneral.org
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Des outils d’animation 

Des outils d’animation adaptés à des réalités diverses 
 
 Le site du SPV (spvgeneral.org) pre sente tous les outils d’animation et de communion du SPV : 
Bulletin SPV, revue de ressourcement Khaoua, textes d’approfondissement de la Parole lors des di-
manches de l’Àvent et du Care me, etc. 
 
 Le SPV publie aussi des programmes pour soutenir l’animation des e quipes tout au long de l’an-
ne e.  Ils pre sentent des de marches d’animation, de re flexion et de ce le bration adapte es aux diverses re a-
lite s SPV : 
 

 Un programme junior pour les jeunes de 8 a  12 ans; 
 Un programme senior pour les jeunes de 13 ans a  adultes; 
 Un guide d’animation pour soutenir les animateurs des e quipes, mais aussi qui peut servir a  

tout groupe de personnes qui veulent cheminer dans une de marche de transformation per-
sonnelle et d’engagement communautaire. 

 
Ces programmes sont disponibles en cre ole haî tien, en espagnol et en malgache. 
 
 

Et encore plus 
 
Vous trouverez e galement sur le site web du SPV deux rubriques qui peuvent aider dans l’animation 
d’une e quipe : 

 
 Des dates à souligner et célébrer : 

cette section sugge re de petites re -
flexions pour plusieurs journe es de l’an-
ne e, comme par exemple, la journe e de 
la terre, la journe e de la paix, etc.   

 
 Des sites à visiter : cette section vous 

invite a  visiter des sites qui contiennent 
beaucoup d’informations qui peuvent 
e tre utiles a  l’approfondissement de 
notre de marche de vie heureuse. 
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Des outils d’animation 

Conception des programmes 
 
Les programmes junior et senior pre sentent chacun cinq the mes 
qui sont divise s en plusieurs sections : 
 

 Un premier regard ouvre la re flexion en abordant 
tre s largement le the me pre sente ; 

 
 Pour aller plus en profondeur (senior) et Creusons 

un peu (junior) propose des questions pour ap-
profondir le the me; 

 
 Dans notre monde sugge re des pistes de re flexion 

sur des the mes d’actualite . Ce peut ici e tre la voie a  
prendre avec un groupe de jeunes qui ne sont pas en-
core pre ts a  cheminer dans une de marche de foi; 

 
 Un espace d’approfondissement (senior) et Un 

temps avec Jésus (junior) nous invitent a  e largir nos horizons en accueillant des extraits de 
la Parole de Dieu et en les relisant pour nous aujourd’hui ; 

 
 D’autres pistes encore (senior) et Une autre suggestion (junior) pre sentent d’autres 

pistes d’animation ou des projets d’activite s; 
 
 Et je retiens est l’occasion de faire la synthe se de notre re flexion et de nos partages sur le 

the me. 
 
 
 
Il est donc possible d’utiliser le programme avec des e quipes au cheminement bien diffe rent.  Par 

exemple, « Dans notre monde » n’aborde pas directement les questions de foi tandis que « un espace 
d’approfondissement » est bien centre  sur la Parole de Dieu.  À  vous de voir par quel angle cheminer 
avec votre groupe de jeunes ou d’adultes ! 



 
 
 

 
 Cette section du programme SPV nous 
pre sente le mot du responsable ge ne ral. Il y 
pre cise ici le the me de l’anne e.  Dans un 
monde en grand bouleversement ou  trop de 
personnes font fi de l’urgence climatique et 
du de veloppement des iniquite s, le respon-
sable ge ne ral nous redit qu’il est urgent de 
cueillir la vie, de l’appre cier, de la cultiver, de 
la transformer pour que rayonnent ces va-
leurs de vie heureuse qui ont marque  nos his-
toires et qui sont encore des appels a  oser un 
avenir vrai sous le signe de la confiance. 
 
 Oui, nous ne pouvons rester indiffe rents devant un monde menace  de toutes parts par la re-
cherche de be ne fices et la croissance e conomique, nouveaux dieux d’un monde qui se dit se cularise .  La 
peur, l’indiffe rence ou la de mission pourraient e tre nos re ponses a  toute l’injustice qui frappe trop de 
nos fre res et sœurs : manque d’eau potable, d’e coles, de nourriture ade quate, de soins de sante , etc.  
Guerres et de placement de population, monte e des populismes et fermeture de nos frontie res, e cart 
grandissant entre les riches et les pauvres, etc. Et nous ne parlons pas du re chauffement climatique qui 
frise la catastrophe e cologique.  Devant tant de proble mes, nous pourrions nous re fugier dans notre 
petit monde et ne rien faire. 
 
 Pourtant le Christ est clair. Constatant le de sarroi des disciples devant la faim de milliers de per-
sonnes (Marc 6,30-44), Je sus leur dit : « Donnez-leur vous-me mes a  manger! »  Il n’a pas fui. Prenez ces 
quelques pains et allez !  Le miracle s’est produit parce que les disciples ont cru en la force du partage, 
cette communion essentielle a  un soule vement de tendresse et de bonte , porte vers une justice engage e 
et une ve rite  affirme e dans le respect de la dignite  des affame s de vie. 
 
 Voila  ce a  quoi nous appelle le responsable ge ne ral en ce de but d’anne e.  Le ve-toi et marche !  
Marchons et rendons-nous a  la mer de l’audace et de la confiance. Retrouvons-nous sur les montagnes 
des de fis releve s.  Soyons aux carrefours de la diversite  !  Respirons la nature et jetons nos semences de 
respect. Osons ba tir des ponts de coope ration et de solidarite ! 
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Une vie à aimer ! Une vie à  

accueillir ! Une vie à célébrer ! 

 

Mot du responsable général 

Junior et senior : p. 3 et 4 



 
 
 

 

Une démarche d’animation 
 

Prévoir : 

 

Une musique de voyage : rythme latino, musique de bord de mer… 

Un coffre, une valise, un sac à dos 

Des souvenirs de voyage 

Une collation 

 

Il est important de prendre le temps de nous accueillir en début de rencontre. Les Africains ont 

cette belle formule de se donner la nouvelle. Au début de la rencontre, nous nous informons les uns les 

autres de la vie de la dernière semaine ou depuis la dernière rencontre. Si c’est le retour des vacances, 

on s’informe des derniers mois. 

 

Dans le coffre (valise, sac à dos), nous plaçons des souvenirs de voyage.  L’animateur présente des 

souvenirs et invite lentement son équipe en entrer dans la marche de l’année, ce voyage que nous fe-

rons tous ensemble. 

 

Puis, nous remettons à chaque membre un programme SPV qui sera son passeport de voyage, son 

album souvenir, son guide de voyage. 

 

Dans un petit temps de réflexion, nous lisons des extraits du message du responsable général en 

essayant de voir si cela nous appelle à bouger quelque peu. 

 

Finalement, nous partageons une collation ensemble. Ce moment est important, car il permet aux 

membres de l’équipe de créer des liens, de rire et sourire, de s’informer les uns des autres, en somme 

de soutenir la fraternité, route essentielle d’avenir. 
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Une vie à aimer ! Une vie à  

accueillir ! Une vie à célébrer ! 

 

Mot du responsable général 

Junior et senior : p. 3 et 4 

Ne manquez pas d’écrire au Bulletin SPV pour donner 

des nouvelles de vos démarches de vie !   

Et visitez les site : www.spvgeneral.org 



 
 
 

Pour approfondir le thème 
 
 Parler de la mer, c’est entrer dans une dynamique ou  nous nous donnerons les moyens de vivre 
avec audace et confiance pour ouvrir des voies d’avenir a  notre monde qui semble se refermer sur lui-
me me, craignant tout changement. 
 
 Trois axes sont possibles dans cette recherche : 
 

 1er axe : 
 La mer, c’est grand, c’est vaste.  Oser prendre la mer, c’est entrer dans une aventure qui peut du-

rer toute une vie.  Pensons ici aux grands explorateurs des sie cles pre ce dents qui s’aventuraient 
vers la recherche de terre inconnue.  Les Magellan, Jean Cabot, Christophe Colomb et tant 
d’autres ont cru qu’il y avait une nouvelle terre au bout de leur traverse e. Ils cherchaient des 
voies d’avenir.  Il est donc possible de nous arre ter sur ce the me en cherchant ce que nous vou-
lons pour demain et les mers a  traverser. 

 

 2e axe : 
 La mer, c’est aussi un lieu qui bouge. On peut s’y bai-

gner en toute se curite  ou y affronter des tempe tes im-
menses, voire la mort.  Peu de personnes peuvent se 
permettent de traverser les oce ans en solitaire, a  l’ex-
ception de certains athle tes dans des compe titions 
nautiques de haut niveau. Et encore !  En sautant a  
l’eau, nous apprendrons vite que nous devons vivre la 
confiance : la confiance en soi d’abord, mais aussi la 
confiance en l’e quipage ne cessaire pour traverser 
l’immensite  de la mer, l’immensite  de la vie.  

 

 3e axe : 
 Il pourrait e tre aussi inte ressant d’aborder ce the me 

en nous arre tant a  une recherche sur les oce ans, leur 
contribution a  ce que nous sommes, ce qui les me-
nace, ce qui se fait pour les prote ger, etc. 
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Allons à la mer ! 

Audace et confiance 

Junior : p. 5 à 10 

Senior : p. 5 à 9 



Un questionnement pour intégrer le thème 
 
Les programmes junior et senior proposent de ja  une se rie de questions. Nous vous en sugge rons 
d’autres ici.  Elles sont pre sente es selon les trois axes qui pre ce dent. 

 
 

1er axe : 
 
 Quels sont les explorateurs de notre temps qui ouvrent des voies 

d’avenir ? 
 Qu’aimerions-nous trouver au bout de notre traverse e ? 
 Quelles sont les mers que nous aurons a  traverser pour vivre debout, 

en harmonie avec notre monde ?  Quels obstacles voyons-nous a  la 
re alisation d’un monde autre, plus respectueux des droits de la per-
sonne et de la dignite  de chaque humain ? 

 

 

 

 

2e axe : 
 
 Àvons-nous vraiment confiance en ce que nous sommes ?  en nos moyens pour ouvrir des espaces 

de vie fraternelle et communautaire ?  en nos capacite s pour cre er une vie juste dans un monde 
bien mouvemente  ? 

 Sur qui ou sur quoi pouvons-nous compter pour oser un avenir en toute confiance ? pour oser 
une transformation de ce que nous sommes et de nos socie te s pour que le tout soit davantage 
conforme aux valeurs e vange liques de respect, d’e panouissement personnel et collectif, de de ve-
loppement de nos capacite s cre atrices et libe ratrices ? 

 Sur quoi basons-nous notre audace ? Ou comment la de veloppons-nous ? 
 
 
 
 

3e axe : 
 
 Quel est l’e tat de nos oce ans ? 
 Qu’est-ce qui menace le plus la sante  de nos oce ans ?  Les plastiques, l’exploration pe trolie re et 

son exploitation, la pe che commerciale, le re chauffement climatique ?  Informons-nous sur les 
phe nome nes qui menacent l’e quilibre des mers. 

 Que savons-nous des proble mes engendre s par la fonte des glaciers des po les ? 
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Une dimension biblique 
 
 Dans les programmes, nous proposons de ja  une re flexion sur deux textes de la parole de Dieu : 
la tempe te apaise e (Marc 4,35-41) et la traverse e de la Mer Rouge (Exode 14,15-31). 
 
 Plusieurs textes de la Parole font des liens avec la mer : Jonas et la baleine, la pe che miraculeuse, 
le de luge, le naufrage de Paul….   Àrre tons-nous au texte du naufrage de Paul (Àctes des Àpo tres 27 et 
28). 
 
 Paul est emmene  par les Romains vers la ville de Rome en vue d’e tre en proce s pour son insou-
mission a  Ce sar.  On voit la traverse e de la mer. Puis, c’est la tempe te. Le centurion veut e liminer les 
prisonniers. Gra ce a  une personne et les interventions de Paul, il n’en est rien. Finalement, le bateau 
coule et tous les passagers se retrouvent sur l’î le de Malte. « Les indige nes nous ont traite s avec une 
humanite  peu ordinaire. »  Il faut prendre le temps de lire ce texte pour appre cier la foi profonde, cette 
confiance absolue de Paul en son Dieu et Sauveur. 
 
Pour nous : 
 

 Quel voyage sommes-nous invite s a  faire pour aller au rendez-vous de celles et ceux qui 
nous appellent a  rendre compte de notre foi et de notre espe rance ? 

 
 Quelles tempe tes avons-nous affronte es et quelles autres pourrions-nous e viter ? 
 
 Que veut nous dire Paul devant ce qu’il vit ici ? 
 
 Sommes-nous confronte s a  des impre vus de la vie ou en avons-nous ve cu ?  En quoi ceux-

ci ont e te  des occasions de vivre diffe remment, d’oser des transformations inattendues, de 
cre er du neuf ? 

 
 Sommes-nous pre ts a  proposer du neuf dans de nouveaux lieux si l’occasion se pre sente ? 
  
 Qu’est-ce qui nous permet de demeurer serein dans l’adversite  ? 
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Des démarches d’animation possible 
 
 Pour toute rencontre, il est important de prendre un temps pour accueillir le ve cu de chacun. Il 
ne s’agit pas de recevoir des discours a  ne plus finir.  Ce peut e tre un mot, une petite nouvelle, un fait 
simple ve cu. 
 
 Pre sentons ensuite le the me de notre soire e. Cette partie de programme sur la mer peut nourrir 
plusieurs rencontres selon l’angle choisi ou l’a ge des membres de l’e quipe. Ce ne sera pas la me me 
chose avec des jeunes de 8 ans qu’avec des adultes. Il faut donc nous adapter. 
 
 Les programmes pre sentent plusieurs pistes d’approfondissement et de re flexion. 
 

D’autres pistes : 
 
 Pour des jeunes de 8 à 12 ans, commencer avec les questions concernant leur expérience 
 de la mer. 
 

 E tes-vous de ja  alle s a  la mer, sur le bord d’un lac ? 
 Pre senter des photos de la mer, faire jouer de la musique imitant le bruit des vagues… 
 Puis, aborder la question de la confiance… 

 
 

Pour des jeunes et des adultes, commencer avec l’état lamentable des océans : pollution, 
pêche excessive, etc.   
Faire le lien avec nos capacite s de changement de situations difficiles… 
 
Pour tous, organiser une soirée « fiesta des Àntilles » avec de la musique antillaise, des petites 
bouche es.  Profiter de ce temps pour parler de la culture d’un pays des Àntilles, comme Haî ti, par 
exemple. 
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Pour approfondir le thème 
 
 Pourquoi devrions-nous gravir une montagne ?  Pour le de fi que cela repre sente ? Parce qu’on y 
est oblige s ?  Pour la vue que nous aurons au sommet ? 
 
 C’est un peu ce qui arrive quant on rele ve des de fis.  Que ce soit par choix ou par obligation, que 
nous le voulions ou non, gravir une montagne ou relever des de fis nous transforme, nous ame ne a  voir 
le monde autrement, nous permet de nous de couvrir diffe remment….  
 
 Cette section des programmes propose des pistes inte ressantes pour nous permettre de mieux 
comprendre ce que c’est que de relever des de fis dans notre monde et notre E glise. Trois aspects de ce 
the me de la montagne a  gravir peuvent e tre aborde s. 
 

1er axe 
 
 Nous sommes invite s a  de placer les montagnes de nos certitudes comme les pre juge s ou des af-
firmations du style : « On ne peut rien faire. »  Ces montagnes ne sont pas toujours visibles.  Elles nous 
guettent toujours et jettent de l’ombre sur les valeurs d’accueil, de respect des diffe rences et d’ouver-
ture que nous affirmons e tre les no tres. 
 

2e axe  
 
 La montagne peut e tre un lieu de de couverte, de doux repos, voire de recueillement.  Regardons 
autour de nous !  Àller a  la montagne peut e tre l’occasion de vivre une belle journe e de de tente en fa-
mille, entre amis.  En suivant les sentiers, nous pouvons y faire de belles de couvertes et respirer les 
parfums du monde.  De plus, dans plusieurs des grandes religions, la montagne est le lieu de la ren-
contre de Dieu dans le doux respect, le fin murmure du silence, cette proximite  des e toiles… 
 

3e axe 
 
 La montagne nous parle de de fis. Pensons a  toutes ces personnes qui veulent gravir l’Everest !  
Combien y arrivent vraiment ?  Combien en meurent ?  Nous ne sommes pas tous oblige s de grimper 
les « e verest » de nos vies sans prendre les moyens ade quats et sans faire appel aux autres pour y arri-
ver.  Relever le de fi de la vie heureuse demande de reconnaî tre nos forces et limites, de re fle chir a  ce 
qui vient et d’y aller a  la mesure de notre souffle.   
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Une montagne à gravir ! 

Des défis à relever 

Junior : p. 11 à 16 

Senior : p. 10 à 14  



Un questionnement pour intégrer le thème 
 
 Les programmes pre sentent diverses questions. En voici d’autres qui reprennent les trois axes 
pre sente s plus haut. 
 

1er axe : 
 
 Quelles sont ces certitudes ou ces absolus qui nous semblent immuables ?  Ou encore auxquels 

nous tenons fermement ? 
 Devant l’apathie de plusieurs de nos contemporains, comment nous y prendrons-nous pour sou-

lever l’enthousiasme et donner le gou t d’oser l’aventure de de placer les montagnes de l’incompre -
hension et de la haine, de la violence et du non-respect, toutes ces montagnes qui nuisent a  l’e pa-
nouissement de nos sœurs et fre res ? 

 Y a-t-il des montagnes qu’il faudrait cre er ? 
 

2e axe : 
 
 Pouvons-nous nommer nos montagnes de de tente et de doux repos ? 
 Ou  allons-nous pour nous ressourcer, faire le plein d’e nergie ? 
 Quelles sont nos montagnes de la rencontre avec notre Dieu ? 
 

3e axe : 
 
 Quels sont les « everest » que nous aurions a  surmonter pour vivre heureux, dans la confiance et 

la se re nite  ? 
 Comment allons-nous nous y prendre ?  Sur qui pouvons-nous compter ?  Quelles sont nos 

forces ? 
 Gravir une montagne se fait pas a  pas. Quels sont les pas que j’ai a  faire cette anne e pour vivre 

plus en harmonie avec moi, les autres, l’en-
vironnement ?  Quels sont les pas que nous 
aurons a  faire comme e quipe, comme com-
munaute , pour vivre debout ? 
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Une dimension biblique 
 
 Plusieurs textes bibliques nous sont propose s dans les programmes. En plus de ceux-ci, nous 
vous proposons les suivants. 
 

 Exode 34, 2.5.10 : « Sois pre t pour demain et monte de s le matin sur la montagne du Sinaî . Tu te 
placeras la  pour moi, au sommet de la montagne.  Le Seigneur descendit dans la nue e et vint se placer 
la , aupre s de Moî se. Voici que je vais conclure une alliance. Devant tout ton peuple, je vais faire des 
merveilles qui n’ont e te  cre e es nulle part, dans aucune nation. » 
 

 Sur quelle montagne nous appelle notre Dieu aujourd’hui ? 
 Comment nous pre parons-nous a  cette rencontre avec celui-ci ? 
 À  quelle alliance sommes-nous convoque s ? 
 Quelles merveilles attendons-nous de Dieu ?  Et quelles merveilles sommes-nous pre ts a  

faire ? 
 

Ésaïe 52,7 : « Comme ils sont beaux sur les montagnes les pas du messager, celui qui annonce la paix, 
qui porte la bonne nouvelle, qui annonce le salut, et vient dire a  Sion : Il re gne, ton Dieu! » 
 

 Qui sont les messagers de paix de notre monde actuel ? 
 Comme communaute  chre tienne, sommes-nous des porteurs de bonnes nouvelles ? 
 De quoi voulons-nous e tre sauve s personnellement, communautairement ?  Quel salut-

libe ration attend notre socie te  ?  Comment pouvons-nous y collaborer ? 
 

Des démarches d’animation possible 
 
 Pre sentez a  l’e quipe une situation difficile a  re soudre (adaptez la situation pour des plus jeunes).  

Ensuite demandez a  l’e quipe de la re soudre en passant par les e tapes suivantes : 
 

 Bien nommer la situation : quel est le proble me ?  Qui concerne-t-il ?  Quels sont les enjeux? 
 Proposer plusieurs solutions et pour chacune d’elles, indiquer les conse quences, pre voyer les 

impacts. 
 E tablir le plan d’ope rationnalisation.  Qui fera quoi ?  Quand commence-t-on ?  Qu’avons-nous 

besoin pour re aliser le tout ?  À  qui devrions-nous faire appel ? 
 

 Organisons une sortie a  la montagne : 
 

 À  quelle montagne irons-nous ? 
 Quel sera notre programme de la journe e ? 
 Que devons-nous pre voir ? 
 Y aura-t-il un repas a  pre voir ?  Etc. 

 
 Puis, lors d’une rencontre suivante, nous revenons sur cette activite . Quelles sont nos de cou-
vertes ?  Quel est l’e tat de la montagne ? Àvons-nous appre cie  ?  Etc. 
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Pour approfondir le thème 
 
 Les carrefours !  Le mouvement !  La fe brilite  des villes ! Mais aussi l’isolement et la solitude, la 
pauvrete  et la violence dans certains secteurs.  Nous devons apprendre a  apprivoiser nos villages et 
villes. De plus en plus de personnes demeurent en dehors de la campagne, la grande majorite  de la po-
pulation maintenant.  Nous souhaitons aborder cette dimension d’une ville qui se veut un lieu de carre-
fours de rencontre, des carrefours de de cision a  prendre, des carrefours ou  la vie se joue. Voici de nou-
veau trois axes possibles pour approfondir cette dimension des carrefours, du mouvement et de la di-
versite . 
 

1er axe :  
 
 La vie en ville peut e tre une course contre la montre si nous ne savons pas nous organiser et 
faire des choix. Nous ne pouvons pas participer a  tout ce qui nous est propose . Àpprenons ici a  fixer nos 
priorite s.  Elle est aussi l’occasion de co toyer la diversite  des femmes et des hommes, de la culture, des 
cuisines, des religions, des opinions…. On comprend bien ici que la ville est prise au sens symbolique, 
car, dans tout lieu, me me le plus petit village, nous pouvons co toyer ces re alite s. 
 

2e axe :  
 
 Parler des carrefours en mouvement, c’est aussi prendre des routes qui nous me neront aux pe -
riphe ries, la  ou  des femmes et des hommes vivent dans la pauvrete , l’itine rance, la faim, l’exclusion. 
Quand nous croisons des femmes et des hommes qui n’ont pas acce s au minimum pour garantir leur 
dignite , changeons-nous de trottoir ?  Voila  une manie re d’aborder cette question : aller aux carrefours 
ou  la vie se joue, se ce le bre et s’accueille malgre  tout ce qui la menace, la de truit, l’opprime. 
 

3e axe :  
 
 Dieu est au cœur du mouvement, de ce qui ame ne les humains a  aller de l’avant. Du tourbillon 
de la Cre ation (Et Dieu vit que cela e tait bon) aux derniers mots de l’Àpocalypse (Voici, je fais toutes 
choses nouvelles), marcher avec Dieu, c’est oser entrer dans un mouvement de vie ou  nous devenons 
des cre ateurs et des libe rateurs de vie a  la manie re de notre Dieu, trinite , carrefour de communion 
amoureuse.  Rester accroche  au passe , ne pas prendre en conside ration le monde actuel, ne pas consi-
de rer les de fis d’aujourd’hui, c’est refuser de lire les signes des temps, ces signes que notre Dieu nous 
envoie toujours pour que nous arrivions a  choisir des voies d’avenir. 
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Aux carrefours en  

mouvement ! 

Au rythme de la diversité 

Junior : p. 17 à 22 

Senior : p. 15 à 19 



Un questionnement pour intégrer le thème 
 
En plus du questionnement des deux programmes, nous vous proposons ce qui suit. 
 

1er axe : 
 
 Quelles sont nos priorite s de vie ?  Nos amis ?  Notre famille ?  Notre communaute  ou e quipe SPV ?  

Notre travail ou nos e tudes ?  E tablissons donc notre ordre de priorite s et voyons comment nous 
sommes fide les a  ces choix. 

 Vivre dans une ville, c’est avoir des voisins. Comment vivons-nous avec les autres ?  Sommes-nous 
assez ouverts et des personnes d’e coute ?  Imposons-nous nos ide es ? Sommes-nous des per-
sonnes de compromis pour le mieux-e tre de tous ? 

 La ville, c’est aussi la diversite .  Sommes-nous accueillants et ouverts aux personnes qui ne parta-
gent nos choix en des domaines aussi varie s que la religion, la culture, les valeurs, etc. ?  Comment 
pouvons-nous respecter la diffe rence sans renier ce que nous sommes et ce a  quoi nous aspi-
rons ? 

 
 

2e axe : 
 
 Connaissons-nous concre tement des per-

sonnes qui vivent dans la pauvrete , l’exclu-
sion, l’itine rance… ?  Quels sont les liens 
que nous aurions a  tisser avec elles ? 

 Nous informons-nous sur les conditions de 
vie, de logement et de travail de nos sœurs 
et fre res qui vivent dans la mise re et 
l’injustice ?  Nous inte ressons-nous au sort 
de nombreux migrants ?  Que connaissons-
nous des personnes a ge es qui vivent iso-
le es et sans ressource ?  À  nous de conti-
nuer cette liste d’interrogations et d’y re -
pondre ! 

 Connaissons-nous des groupes qui de fen-
dent les inte re ts des marginalise s ?  Pouvons-nous y adhe rer tout en respectant les limites de nos 
moyens ? 

 

3e axe : 
 
 Percevons-nous le mouvement de vie de notre Dieu en notre monde ?  Quels en sont les signes ? 
 Quelles routes Dieu nous souhaiterait-il voir prendre dans notre contexte d’aujourd’hui ? 
 Quels sont les signes des temps, ces signes qui, d’un co te , nous disent quelque chose de Dieu et, de 

l’autre, sont des appels urgents a  libe rer la vie opprime e ? 
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Une dimension biblique 
 
Dans cette section des programmes, nous proposons un approfondissement de textes sur les immi-
grants (Ex 22,21-24; Za 7,10) et d’un texte sur ce que Dieu a cre e  qui est bon (1Tim 4,4).  Voici deux 
autres textes bibliques possibles. 
 

Jean 2, 13-25 : Je sus est au Temple de Je rusalem, lieu fondamental de la foi et de l’organisation juive 
de l’e poque.  Il chasse les marchands du temple et rappelle le ro le central de ce lieu.  Qu’est-ce que cela 
nous dit aujourd’hui ?  Qui sont ces personnes qui de figurent le message e vange lique ?  Que pouvons-
nous faire pour redonner de la fraî cheur a  la Parole de Dieu dans le monde et le temps qui sont les 
no tres ? 
 

Luc 7,11-17 : Nous voyons encore Je sus sur les routes de Palestine. « Je sus se rendait dans une ville 
appele e Naî m. » Il arriva quand on se pre parait a  enterrer un mort. « Le Seigneur fut saisi de pitie . »  Et 
il gue rit le fils de la veuve, femme qui se serait retrouve e seule et sans ressource.  Qu’est-ce que Je sus 
veut nous dire ?  Il marchait…. Il a vu… Il fut saisi aux entrailles…. Il est intervenu…. Et nous, quelles 
routes prenons-nous pour aller la  ou  des femmes et des hommes attendent un geste qui ferait comme 
Je sus : « Le ve-toi »?  Ou  allons-nous aider les gens a  marcher en toute simplicite  ?  Ou  manifestons-nous 
notre tendresse ? 
 

Des démarches d’animation possible 
 
 En plus de ce qui est propose  dans les programmes, nous vous sugge rons ce qui suit. 
 
 Ba tir une spirale de vie.  Nous cre ons une spirale de vie. Sur celle-ci, nous pouvons au cours d’une 

ou deux re unions, inscrire : 
 

 Les noms des personnes avec qui nous marchons sur les chemins du bonheur; 
 Des e le ments de vie qui nous animent, nous inspirent; 
 Les beaute s de la nature et de la vie que nous co toyons; 
 Les difficulte s ve cues par les personnes autour de nous ; 
 Les signes de Dieu dans notre monde; 
 Les gestes a  poser pour offrir un avenir a  notre terre… 

 

 Fabriquer un petit puits que nous installons dans notre local. Nous y allons pour des moments de 
rencontre et d’e change a  partir de la Parole, pour y puiser des mots porteurs d’espe rance… ou 
encore tout simplement pour e changer sur ce qui nous fait sourire a  la vie. 

 

 Àller dans des endroits publics et regarder comment les gens vivent.  Ce peut e tre des places pu-
bliques, un marche , un centre commercial, un centre de loisirs…. Regardons si les gens se parlent, 
s’ils sont calmes, etc.  En quoi cela nous invite-il a  vivre diffe remment s’il y a lieu ? 
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Pour approfondir le thème 
 
 La nature est un vaste re servoir de beaute s et de de fis.  Encore plus en ces temps ou  trop de per-
sonnes en abusent, vidant ses ressources sans se soucier de l’impact sur les humains, la faune et la 
flore.  Cette section du programme veut nous amener a  oser faire corps avec notre terre dans une atti-
tude de profond respect et de grande reconnaissance.  Plus nous prendrons le temps d’en sentir les 
parfums et d’en contempler les merveilles, plus nous serons en mesure de prendre sa de fense.  Osons 
donc nous reconnecter avec notre terre, notre Me re-Terre, comme la nomment plusieurs peuples de la 
terre. 
 
1er axe :   
 
 Quand nous nous arre tons au proce de  ancestral de la culture des sols, nous apprenons qu’il est 
bon d’avoir des anne es de terre en jache re, en repos en somme.  C’est ainsi que la terre, elle aussi, a be-
soin de ces temps pour refaire ces forces, respirer un peu.  En me me temps, tout agriculteur vous dira 
qu’une fois seme e, il ne peut tirer apre s la semence pour qu’elle pousse plus vite. Il lui faut la patience, 
la patience de voir la vie germer et grandir a  son rythme. Il y a tant de paralle le a  faire avec notre vie de 
tous les jours. 
 

2e axe :  
 
 La terre est aime e. La terre est cultive e.  La terre est exploite e. La terre est menace e.  Il serait 
aussi inte ressant de faire l’e tat de notre terre autour de nous en vue, dans la mesure de nos moyens, de 
proposer des gestes concrets pour permettre a  la terre de retrouver, elle aussi, un souffle de vie libe ra-
teur comme le mentionne l’e pitre aux He breux (8,20-21) : « La cre ation a garde e l’espe rance d’e tre, elle 
aussi, libe re e de l’esclavage de la de gradation, pour connaî tre la liberte  de la gloire des enfants de 
Dieu. » 
 

3e axe :  
 
 Depuis la Gene se, la terre est le jardin de Dieu.  Lors de la Cre ation du monde selon le 1er livre de 
la Gene se, Dieu a mis a  notre disposition tout le ne cessaire pour vivre bien, en toute dignite  et harmo-
nie. Bien su r, le monde n’a pas e te  fait en sept jours, mais reconnaissons tout de me me que, dans ce 
texte, on respecte le principe de l’histoire du monde. Il y a un de but sous le souffle de Dieu, des conti-
nents et des oce ans apparaissent, des ve ge taux et des animaux, la femme et l’homme… et le jour de re-
pos !  Àborder ce the me, c’est aussi choisir de contempler la terre et de rendre gra ce pour la vie qui sur-
git toujours. 
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Respirons la nature ! 

Une semence de respect 

Et de doux repos 

Junior : p. 23 à 28 

Senior : p. 20 à 24 



Un questionnement pour intégrer le thème 
 
En plus du questionnement des deux programmes, nous vous proposons ce qui suit. 
 

1er axe :  
 
 La terre a besoin de repos pour produire de nou-

veaux fruits. Comment nous nous reposons ?  
Savons-nous nous arre ter pour refaire nos 
forces ? 

 La terre est un vaste syste me ou  plusieurs e le -
ments s’entreme lent pour cre er du beau et du 
bon.  Savons-nous laisser de la place aux autres 
dans nos projets et notre vie courante ?  
Sommes-nous capables de faire appel aux 
autres, reconnaissant que nous ne pouvons pas 
tout faire par nous-me mes ? 

 La semence grandit lentement.  Comment culti-
vons-nous notre patience devant ce qui doit 
prendre du temps pour se re aliser ?  Comment 
nous soutenons-nous dans une de marche de 
transformation d’une situation qui peut prendre du temps ? 

 

2e axe : 
 
 Informons-nous des conditions de vie des agriculteurs, des pe cheurs, des paysans, des e leveurs… 

Y a-t-il des formes d’agriculture et d’e levage que nous devrions privile gier ?  Pourquoi ? 
 Que pensons-nous du concept de veloppe  par les Nations unies qui parlent de l’urgence climatique 

versus le re chauffement climatique ?  Quels impacts cela a-t-il dans notre re gion ? 
 Traçons le portrait de notre grande re gion : agriculture industrielle et agriculture artisanale, de -

boisement, pre sence de boise s et de parcs, e tat des lacs et des rivie res… Y a-t-il des actions ur-
gentes a  mener ?  Àvec qui pourrions-nous le faire ? 

 

3e axe : 
 
 Que reconnaissons-nous de beau et de bon dans notre monde d’aujourd’hui ? 
 Le texte de la Gene se nous pre sente un souffle de cre ation. Que se cre e-t-il encore aujourd’hui ?  

Que nous faudrait-il cre er pour que la terre et les humains vivent dans la dignite  de ce qu’ils sont 
et en toute harmonie ? 

 Savons-nous dire merci pour la vie qui nous est offerte, celle que nous cultivons, celle que nous 
voyons grandir ?  Comment cela se traduit-il dans nos vies personnelles et communautaires ? 
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Une dimension biblique 
 
 Dans cette section des programmes, nous proposons un approfondissement de textes sur la 
cre ation : Psaume 148; Àmos 9, 13-15. En  plus de ces textes, nous vous proposons les deux suivants. 

 

Genèse 1 : le texte de la cre ation du monde. Qu’est-ce que l’auteur a voulu nous dire ?  Nommons 
ce dont nous avons besoin pour e tre heureux. Que faisons-nous avec le superflu ?  Comment compre-
nons-nous le verset ou  nous sommes invite s a  soumettre la terre ?  Comment l’e cririons-nous aujour-
d’hui, dans notre contexte des menaces qui pe sent sur la biodiversite  et l’avenir de la plane te ?   

 

Marc 4, 26-29 : un homme jette la semence en terre. Nuit et jour, qu’il dorme ou qu’il se le ve, la 
semence germe et grandit…. Qu’est-ce que ce texte nous apprend sur notre contribution a  la venue du 
Re gne de Dieu, d’un monde autre ?  Serait-il ne cessaire de revoir notre course en tout ce que nous fai-
sons ?  Laissons-nous le temps aux autres d’accueillir ce que nous pre sentons et de de cider comment 
cela peut s’appliquer a  eux ? Ou sommes-nous trop presse s au risque d’arracher nos petites semences 
de vie diffe rente, respectueuse des droits et liberte s de chaque personne ? 
 

Des démarches d’animation possible 
 
En plus de ce qui est propose  dans les programmes, nous vous sugge rons ce qui suit. 
 

 Organisons une marche de la cre ation dans notre quartier, village ou ville.  Notons les beaute s de 
la nature que nous verrons et les endroits ou  il faudrait faire quelque chose pour plus de beaute .  
Faisons appel a  nos amis et reverdissons nos espaces par de de licates attentions. 

 

 Prenons le temps d’analyser notre consommation d’eau. 
 

 Revoyons nos habitudes alimentaires, nos choix d’aliments… Nos choix respectent-ils les travail-
leurs agricoles ?  Utilisons-nous des aliments qui ne sont pas produits de manie re industrielle 
avec l’utilisation a  outrance d’herbicides, de pesticides, de fongicides… ?  Àchetons-nous de pro-
ducteurs locaux ?  Que savons-nous des produits e quitables ?  Àutant de recherches a  faire pour 
un avenir a  notre terre ? 
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Pour approfondir le thème 
 
 On donne encore parfois le nom du « pontife » au pape. Ce terme vient du mot latin « pontifex » 
qui veut essentiellement dire « celui qui fait des ponts ». C’e tait une manie re de dire le ro le du pape a  
faire des liens entre la terre et le domaine du sacre , reprenant ainsi une expression bien simple, celle de 
faire des ponts entre deux rives pour nous permettre d’acce der a  l’autre rive, celle d’une vie diffe rente.  
C’est avec cet esprit que nous travaillerons cette section du programme.  Comment sommes-nous dans 
notre monde des ba tisseurs de ponts qui nous relient aux autres pluto t que des constructeurs de murs 
qui divisent ? 
 
1er axe :   
 Il serait bon de nous arre ter a  une re flexion sur l’importance de tisser des liens avec les autres 
pour renforcer notre tissu social.  La coope ration et la concertation sont des forces essentielles pour 
maintenir la paix, l’harmonie tout en assurant le bien-e tre de tous.  Notre socie te  a besoin de ces agents 
de me diation qui diminue les tensions, atte nue les diffe rences et ouvre des voies ou  nous pouvons mar-
cher ensemble dans le respect de nos diffe rences, l’accueil de nos originalite s et l’acceptation de notre 
diversite .  C’est une manie re de jeter des ponts sur les rivie res de nos divisions qui deviennent parfois 
des oce ans d’incompre hension, de rejet, voire de violence et de haine. 
 
2e axe :   
 Notre monde ne vit pas toujours dans l’harmonie. Force est de constater que trop de personnes 
sont mises de co te  a  cause de leurs orientations sexuelles, leurs religions, leurs us et coutumes, etc.  Ba -
tir des ponts, c’est aussi aller vers ces personnes mises en marge de la socie te  et, parfois malheureuse-
ment, de l’E glise aussi.  Il n’est pas question ici de gommer nos diffe rences, mais de les accueillir, ce qui 
est beaucoup plus que les tole rer.  Et cela sans renier ce que nous sommes !  Voila  aussi le de fi : bien 
connaî tre nos rives respectives pour nous retrouver sur un pont commun ou  nous pourrons oser un 
avenir de communion, ce qui n’est pas l’uniformisation. 
 
3e axe :   
 Il serait inte ressant d’approfondir ensemble le sens du pardon et de la re conciliation. Pour jeter 
des ponts vers l’autre, il nous faut parfois reconnaî tre nos torts, nos ide es pre conçues, voire nos pre ju-
ge s. Jeter des ponts, c’est aussi tendre la main, aller vers l’autre, croire en ses capacite s, lui laisser de la 
place.  Pardonner, c’est permettre a  l’autre d’e tre autre, de de velopper son plein potentiel.  Pardonner, 
c’est aussi poser un geste de confiance en la capacite  de chacun de changer, de se transformer et de 
vivre pleinement les valeurs de respect, de simplicite  et de reconnaissance. 
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Des ponts à bâtir et  

à traverser ! 

La coopération et la solidarité 

Junior : p. 29 à 34 

Senior : p. 25 à 29 



Un questionnement pour intégrer le thème 
 
En plus du questionnement des deux programmes, nous vous proposons ce qui suit. 
 

1er axe :  
 
 Quelles sont ces personnes de qui nous aurions a  

nous faire proches ?  Àvec qui devons-nous tisser des 
liens ? 

 Connaissons-nous bien les gens avec qui nous chemi-
nons ?  Savons-nous quels sont leurs forces et leurs 
de fis ? 

 Nommons des lieux ou des e ve nements qui ne cessi-
teraient l’apport de pacificateurs, de re conciliateurs. 
Que pourrions-nous faire en ce sens ?  

 

2e axe : 
 
 Nous pourrions prendre du temps pour mieux connaî tre des situations de division entre les hu-

mains : l’e cart grandissant entre les riches et les pauvres, l’intimidation ve cue sur les re seaux so-
ciaux, la peur des personnes diffe rentes (pensons simplement aux femmes voile es !), les rapports 
entre les hommes et les femmes, etc.  Choisissons une de ces re alite s, prenons le temps de l’analy-
ser pour mieux saisir l’ensemble du portrait, puis regardons concre tement ce que nous pouvons 
faire. 

 Qu’est-ce qui nous caracte rise (nos valeurs, nos forces, nos talents…) comme personne ?  En quoi 
cela nous e loigne-t-il des autres ou nous permet de cre er des liens ? 

 Quels gestes concrets de communion avec les autres et la terre pourrions-nous poser dans un 
souci de vie meilleure ? 

 

3e axe : 
 
 Quels gestes de pardon sommes-nous appele s a  poser personnellement ou communautairement ? 
 Comment pouvons-nous re concilier nos ide aux avec le respect de la terre, des autres, de nos so-

cie te s ? 
 Croyons-nous que nous puissions fondamentalement changer ?  Et les autres ? 
 Sommes-nous en mesure d’identifier ce qui nous de range chez les autres dans leurs paroles 

comme dans leurs attitudes ?  Comment nous y prenons-nous pour leur dire ? 
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Une dimension biblique 
 
 Dans cette section des programmes, nous proposons un approfondissement de textes bibliques : 
Zache e (Luc 19,1-10), Caî n et Àbel (Gene se 4,1-15), Joseph vendu en E gypte (Gene se).  Nous pourrions 
aussi approfondir : 
 

Luc 5, 1-11 : la pe che miraculeuse.  Pierre et ses amis ont pe che  toute la nuit. Un inconnu arrive, un 
maî tre qui enseigne, et dit a  Simon : « Jette tes filets ici. »  Simon indique qu’il n’a rien pris jusqu’a  
maintenant, mais il fait confiance et la pe che est abondante.  Je sus l’invite a  devenir maintenant son 
compagnon de route.  La confiance peut nous entraî ner a  poser des gestes « miraculeux », bien au-dela  
de nos aspirations.  Àvons-nous cette confiance dans les autres ?  Àvons-nous cette foi en notre Dieu ?  
À  quels gestes audacieux sommes-nous appele s ? 
 

Matthieu 15, 21-28 : les miettes jete es au petit chien.  Dans ce texte, nous voyons se tisser lente-
ment des liens de confiance entre une femme et Je sus. Elle veut la gue rison de sa fille, elle insiste, elle 
est tenace devant Je sus qui semble ne pas trop s’en pre occuper.  Àvons-nous cette audace et cet ente te-
ment pour libe rer la vie ?  Àvons-nous parfois l’attitude de Je sus comme si nous e tions sourds a  la mi-
se re de notre monde ?   
 

Des démarches d’animation possible 
 
En plus de ce qui est propose  dans les programmes, nous vous 
sugge rons ce qui suit. 
 
 Il existe un programme pour de velopper des attitudes de 

paix : Vers le PACIFIQUE. Vous trouverez plus d’informa-
tions sur le site : http://institutpacifique.com  

 
 On tisse ensemble une toile. Chaque fil repre sente des 

personnes avec qui nous sommes en lien, des gestes 
d’aide et de solidarite  que nous posons, des actions de 
coope ration que nous menons.  Ce peut e tre tisse  comme 
une toile d’araigne e ou tresser comme un ca ble tre s re sis-
tant. 

 
 Inte ressons-nous a  des organismes qui assurent le mieux-

e tre des autres : les groupes de justice sociale qui font le 
pont avec les exclus, les banques alimentaires et les cui-
sines collectives, les organismes de de fense des droits et 
liberte s… 
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